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Préparation de terrain et croissance des plants dans un contexte de regarni de la 
régénération naturelle en forêt boréale mixte 

Le scarifiage est requis pour assurer le succès des reboisements sur les stations forestières de la pessière caractérisées par des humus épais 
(25-30 cm). Sur ces stations, les effets bénéfiques du traitement sont notamment associés à une augmentation de la température du sol et de la 
disponibilité des éléments nutritifs, ainsi qu’à la gestion de la végétation éricacée. Le scarifiage n’a toutefois pas d’effet sur les stations 
méridionales à humus mince (< 8 cm), dont les propriétés sont moins limitatives à la croissance. L’efficacité du scarifiage demeure toutefois 
incertaine pour les stations à humus d’une épaisseur intermédiaire, telles celles rencontrées dans la sapinière à bouleau blanc. Ainsi, nous avons 
entrepris une étude afin de vérifier les effets de trois modalités de mise en terre sur la croissance et la survie des plants de Picea mariana et de 
Picea glauca dans un contexte de regarni dans la sapinière boréale. Plus de 1400 plants de chacune des deux espèces ont été mis en terre au 
printemps 2008 dans un dispositif en blocs aléatoires complets et parcelles divisées, selon l’une des trois méthodes suivantes : i) collet à la limite 
supérieure de l’humus; ii) collet à l’interface des horizons organique et minéral; et 3) collet à la limite supérieure d’un mélange organique-minéral 
issu d’un scarifiage à la taupe forestière. Au terme de deux saisons de croissance (automne 2009), l’épinette noire présente des accroissements 
en hauteur et en diamètre supérieurs à ceux de l’épinette blanche (p<0,001). Par ailleurs, l’enfouissement complet de la carotte dans le sol 
minéral stimule la croissance en hauteur des plants lorsque comparé aux autres traitements (p<0,001). Nous n’observons toutefois aucun effet 
des traitements sur la croissance en diamètre (p=0,117). Des suivis morphologiques, physiologiques et nutritionnels seront poursuivis lors d’une 
troisième saison afin d’identifier les modalités optimales de mise en terre. 
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